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de me la signaler: en 'lt''sespoir de cause, je ma 
rendis moi-même 4 la préfecture où Monsieur le 
chef de division militaire, plus obligeant que l'em­
ployé de la mairie de Roubaii, payé pour cela, me 
dit que la pièce à obtenir devait venir de l'amb-u-
s*de belge à Parts, mais pour être valable, elle 
devait porter la date du 31, et que pour lui, s'il ne 
la recevait que le 2 ou le 3, cela n'avait aucune 
importance; ces allées et venues m'ayant moné au 
29, j'écrivis de Lille pour ne pas perdre de temps. 
•la recevais i« 3 ' , au courrier du soir, ma pièce 
bien en régie; les bureaux de la mairie étant fer­
més à cette heure, je me présentai le 1er février. 
au nw.tin; l'employé nie dit que je n'avais qu'à 
fairo enregistrer mes pièceset que tout serait bien. 

Je rejoins mon régiment très heureux d'être ras­
suré de ce coté, lorsque je reçois quelque temps 
après avis que ma déclaration d'option «tant arri­
vée trop tard, je suis considéré comme Français et 
comme tel appelé à subir le sort en France. Ayant 
quinze mois de fait en Belgique, ne pouvant être 
de deux nationalités, je termine mon congé et 
croyant cette affaire, dont je n'entendais plus par­
ler, arrangée, je rentre à Kouhaix. Tout le monde 
sait combun je me suis produit en public dans les 
concerts des environs et surtout de Roubaix. 

Je me suis marié dans cette ville, bien qu'il soit 
nécessaire pour cela d'avoir un act» de libération 
du service militaiie; j'ai été employé dans une des 
maisons importantes de la place, puis établi et par 
cela même contribuable, bref je na me cachais pas, 
n'ayant iiucune raison pour cela, lorsqu'il y a un 
mois, on vint chez moi, à six heures du matin,me 
prier de me rendre à la gendarmerie pour un ren­
seignement. 

Arrivélà, M. Seguin me donna, l'or Ire de n u 
rendre au bureau de recrutement à Lille, toujours 
pour renseignement; mai» cette fois je partis entre 
deux gendarmes; au bureau de recrutement, sitôt 
mon identité constatée, on me mit les menottes et 
en route pour la citadelle. Arrivé là, on me désha­
bille, on rn'lionoro do la casaque des prisonniers et 
on me mène dans une vaste salle où l'on me prie 
de faire de lVtoupe pour subvenir à mes fraii de 
nourriture. Ce niétior est assez productif, car au 
bout de six jours, lorsque ma femme, à force de 
démarches, réussit à me faire élargir, outre mon 
ordinaire, j'avais g >gné 1 fr 80.Malgr<> ce bénéfice, 
lorsque quinze jours après on me rappela au recru­
tement, enenre pour rensoif/nement, ne me sentant 
aucune disposition pour aller illégalement perfec­
tionner mon nouveau métier en Afrique, la cuisi­
ne et le régime da mes six jours He vacances ne 
me plaisant pas, je pris le parti de demander l'hos­
pitalité au pays sous les drapeaux duquel j'ai 
servi ! 

Voici, monsieur le directeur,l'hût >rique exact de 
« o n arrestation et de mon départ. 

L'incident Holvoet qui se trouve en Belgique 
dans le même cas que moi en France, faisait trou­
ver que 4-i l<>i militaire belge contenait des imper­
fection»;» ce sujat, la législation française n'a rien 
à lui envier, la même affaire s'y reproduisant. 

Veuillez m'excuser, monsieur le directeur, si j'a­
buse de votre b ienve i l lant , en expliquant aussi 
longuement mon affaire, mais vous voudrez bien 
comprendre qu'elle est nécessaire pour mon hon­
neur, qui est en jeu, à cause des racontars fantai­
sistes dont ma modeste personne fait le sujet en 
ville. Avec mes remerciements anticipés, veuillez 
agréer, monsieur le directeur, l'assurance de ma 
considération distinguée. 

Henri VERGOTB. 

N O R D 
Conseils d'arrondissement. — Les Conseils 

d'arrondissement so reuniront le lundi 21 juillet 
pour la première partie de leur session, dont la 
durée est fixie à cinq jours. 

Ils se réuniront le lundi 22 septembre pour la 
seconde partie de leur session, qui ne pourr* durer 
plui de cinq jours. 

La fête nationale. — Aux instructions habi­
tuelles d-» la préfecture pour les fêtes nationales, se 
trouve une addition que nous relevons dans le pa­
ragraphe suivant de la lettre dn préfet : 

« Comme de coutume, les édilieej publics seront 
pavoises et illuminés ; mais je verrai avec intérêt 
que, pour la retraite des cabarets et autres lieux 
publics, il ne soit pas accordé de prolongations 
pouvant donner lieu à des excès, à raison des cir­
constances qui ont motivé mes circulaires du 26 
juin et 1er juillet. » 

Les professions ambulantes.— Une circulaire 
de M. le préfet du Nord aux sous pr fet?, maires, 
gendarmes et commissaires de police du départe­
ment, «t insérée dans les actes delà préfecture.rap-
pelle que les étrangers arrivant «n France pour 
exercer les professions ambulantes de saltimban­
ques, joueurs d'orgue, musiciens, chanteurs, direc­
teurs de sp^ct clés, nrnsos, jeux forains et toutes 
autres industiics similaires, sont soumis, comme 
nos nationaux, quels que soient les titres dont ils 
peuvent se trouver porteurs, à la formalité d'une 
double autorisation. 

L'une, générale, leur est délivrée, au moment de 
leur entrée sur notre territoire, par le préfet du 
département frontière. 

L'autre, particulière, est a c c ^ e ô ) s>ji y a yWtl, 
par le maire de la comrfyune OÙ ils te proposent 
d'exercer leur indiv^rie, et peut toujours être re­
fusée. 

La fédération des sociétés de tir du N o r d . 
— M. Candelier, président de la filération du 
Nord, a adressé une lettre à tous les maires des 
cinq départent t t du Nord, leur demandant de do 
ter chacune des écoles de carabin* Flobert, per­
suadé que les instituteurs s'empresseront de diri­
ger les élèves dans l'exercice de ces armes. 

postées près des roues, aussi lorsqu'il voulut des­
cendre, elles se prirent dans les raies. L'enfant eut 
les jambes broyces et les deux pouces des mains 
brisés. On fut obligé de démonter l'un* des roues, 
afin de pouvoir l'en retirer ; il a été immédiatement 
t r a n s p o r t é c h e z un d e c t e u r h a b i t a n t l a m ê m e r u e , 
qui lui a d o n n é les p r e m i e r s s o i n s . 

L'état de c e m a l h e u r e u x i m p r u d e n t e s t d e s p l u s 
g r a v e s ; s e s p a r e n t s h a b i t e n t le C o u r g a i n ; s o n p è r e 
e s t o c c u p é c o m n D s u r v e i l l a n t d e s t r a v a u x du p o n t . 

B o u l o g n e . — D e u x d a m e s a n g l a i s e s s o n t a r r i ­
v é e s à B o u l o g n e - s u r - M e r s u r un t r i c y c l e , a p r è s 
un v o y a g e de q u a r a u t ~ - s i x j o u r s , v e n a n t d e l ' o i t -
Maur ice , e n I ta l i e , e t a y a n t a ins i v o y a g é à t r a v e r s 
l a F r a n c e d e p u i s le Midi j u s q u ' a u N o r d , p a s s a n t 
p&r M e n t o n , N i c e , C a n n e s Hyère» , A i x , L y o n , 
M à c o n , Dijon, T r o y e s , E p e r a a y , R e i m s , Doul -
l e n s , e t c . 

A I S N E 
Les g r è v e s de Saint-Quentin. — Une terrible 

crise industrielle menace d'éclater à Saint-Quentin. 
Des grèves, ou pour parler plus exactement, des 

fermetures de grands atîliers se produisent ça et 
là, amenant,dans d'honorables familles ouvrières , 
la misère et son trista cortège. 

Saiat-Quentm vient d'être à son tour frapp-e 
par l'inexorable loi qui s'impose, en dépit de leur 
boana volonté, aux patrons obligés de lutter contre 
une concurrence envahissante, vis-à-vis de laquelle 
le régime économique les livre sans défense. 

Une grande manufacture de tissus s'est vue 
forcée d'établir un nouveau tarif de main d'œuvre 
que ses ouvriers n'ont pas cru pouvoir accepter. 
Fait plus grave, on a tout lieu de craindre que 
plusieurs maisons similaires ne se voient obligées 
d'agir de mè.ne et de demander à leurs collabo­
rateurs de supporter un semblable abaissement de 
leurs salaires. 

Hier, dimanche, une réunion publique a eu lieu. 
2,500 personnes y assistaient. Les tisseurs de la 
maison Broca, qui se sont mis en grève, ont décide 
de la continuer. Des quôtes sont faites pour venir 
en aide aux grévistes. Des ateliers se sont fait ins­
crire pour des cotisations hebdomadaires. 

E t i t - c i v i l d e R o u b a i x . — DÉCKâJUSMSSJ DE N A I S ­
SANCES du 6 juillet. - Julie Debuiane, ruo du Tilleul, 
cour Bucson, l . — Modeste Leclercq, rue de la Vi^ne, 
maisons Flipo. — Ju'ictte Detarbioux, rue de l'Ermitaçe, 
cour Billot, 13. — Jeanne Liégeois, rve de l'Hommclet, 
:f8. — Maria FI fin, rue du Mouliu, cour Descat Dhal 
luio, 28 — Louis Blondcl, rue Turbot, 60. — Calix te 
Meyo, Graudo-Kue, 11. 

PUBLICATIONS D I MÀIUAOF.S du 6 juillet.— Jos«ph Pclej-
paul, 27 ans, rattacheuret PaloayraLecotnte, il ans, dé-
videuao. —- Victorin Dcruyft'elaere M ai s, t-sseraud e t 
Ain "lie Boonaert, 41 ans, soign-uao. — Pierre Vauhello-
putte, 47, tisserand et Léontino Ba'caen, 31 ans, tisse-
raude. — Hector Dej'ercq, '.\Z ans,boulanger et Clémence 
Cauchies, 21 ana, ménagère. — Victor Dutil'cul, 30 ans, 
tourneur on bois et Adolphine Ladsous, .5 ans, psi-rucu-se. 
— Achille Qadcnue, 18 ans, journalier et Juliett3 Pu-
niorticr, ~6 ans, journalière. — Charles Leruate, M ana 
journalier et Adule Sclos e, 5 ) ans, jourur.'ière, — Julta 
Deltète, H ans, paqueteur et C. lina Martiuage, 2 t aua, 
r*ttacheuae. — Aohille Vautlenbuecke, 21 r.us chapvn-
tier et Charlotte Delaennc, (3 a' a, eervante. — Edmond 
Lefebvi», H5 ana, manufacturier e t Julie Grimoupiez, 25 
ans, sans profession. — Lésa Fiévot, *6* ans, lueur ©t 
Luure Oo»tei,r, 25 on>, journalière. — Pierre R<uiin, l'J 
ûiia, tisserand et Kosiuo Nya, 52 ana, jourmbèro. — 
Henri VandercrUyssen, raboteur en fer et Mirie Van 
hecke, sans profcBsion — I'iorro Vernior, 25 ans, Bans 
profession et Madeleine D'Halluhi, 19 ans, tain pi-nfes-
Sion. — Emile Delcrue, l'8 ans, tisserard e t Eu."âiie 
Muiliez, 21 ans, v.'siteuse de pièces. — Fél-x Debatke-, 
docteur en méc'o ine e1 Jeanne Delormc, sans profej-aiin. 

— Pierre Martl.e, 23 ans, employa de commerce et Hi r e 
Si-rier, lïl nus, aans profession. — Jean C'artrcuil, 2ti ans, 
mouleur en 1er e t Jeanne Woyta, 21 nui, t i i l leu-e . 

DÉCLARATIONS D» DÉCÈS d u 6 j u i ' l o t . — L é o t l i o L o -
pert, 8 mois, ruo du Bi>'lo>, JG. — Mario D e l ^ent, I an 
rue d'Ita'ie, maisons Boxait. — Emile Kimp i, 4 mois, 
Grande-Hue. 17-'. — Florimond Lcsiillre, Il moi*, rue du 
Fort, cour Dcsurmont, il. — Henri Mespreuve, 1 an, rue 
de Franco, maisons Goamau. — Moïeo Bury, 2> r.n», f » -
•erand, rue du Pile, 151, — Addline Scynave, 5lJ BLS, 
épluche»»», Hôtel Dieu. 

Ronchin. —La police de Lille a arrêté les s:enrs 
C. Demangeot, J.-B. Eackman, J.-B. Dlior.t, F. 
Echohart, 3. Doudin, I. Vincent, J. Poutoit, F JSg-
germont, A. Linez et F. Yanborea, journaliers, au­
teurs présumés d'^ attentats de Roncbin dont nous 
avons donné les détails. Ces individus ont été in-
carc'Tf's fous l'inculpation d'ontrage public à la 
pudeur et d'attaque nocturne. 

Douai. — Samedi soir, un aiguilleur de la Com­
pagnie du chemin de fer du Noi u, le sieur Decam-
brai, habitant Sin-lc 'Noble, venait prendre son 
service à la gare de Douai en suivant la ligne, 
lorsqn'arrivé à la porte du Sud il fut tamponné par 
le train de Picar.lie et Flandre, de 9 h. 41 ; le 
malheureux fut projeta sur la voie et, outre di­
verses blessures, il eut un poignet et les deux 
jambrs coupés. Cet infortuné, immédiatement 
transporté à l'Hotel-Dieu dans un état désesp ré, 
expira pendant le trajet. Cet affreux accident a 
douloureusement impre. sionné le personnel de la 
gare do Douai, où Djcambrai était estimé de tous. 
Il laisse une veuve et une j ;une fille,qui avait subi 
Lvec succès, il y a quelques mois, les examens du 
brevet de capacité. 

Hazebrouok. — Un habitant de notre ville, em­
ployé au chemin de for, a été mercredi dernier le 
héros d'un singulier accident. 

Vers midi, pris d'un irrésistible besoin, il s'était 
rendu dans un petit cabinet retiré, pour y méditer 
a son ai»a sur les nécessités auxquelles l'humanité 
est assujettie. 

Les méditations suivaient leur cours naturel et 
tout alla bien jusqu'au moment où notre héros se 
préparait a rajuster son inexpressible, qu'il avait 
momentanément laissé choir pour avoir de l'aisance 
dans le< mouvements. 

Tout-à-coup, le plancher cède sous son poids et 
l'infortuné >.ombe dans un horrible gouffre ? 

Instinctivement, il se raccrocha par les mains 
aux bor Is de l'abîme et parvient ainsi à se main­
tenir la tête au dehors, pondant que la pirtio in­
férieure de son corps i tait immergée dans un mé­
lange nauséabond. 

Il pou Jse d " cris désespérés. Sa femmo arrive, 
mais itupuissa >te a tirer son pauvre mari de ce 
mauvais cas, elle appelle des voisins. On accourt 
de toutes parts et on hisse enfin le malheureux 
hors du trou, mais dans quel état. vou3 te sentez 
fort bien. 

liref, on dé&liabille la pauvre victime, on lui tait 
prendre un bain parfumé avec force eau de Colo­
gne et aujourd'hui il n'y paraît plus. 

Mais, instruit par l'expérience, le héros de cette 
aventure ne se rend plus au susdit cabinet que 
monté sur d'énormes échasses. 

t*e amh 6t. «'.Vouaiimnoe* de la famille SURDAY 
ROLLlïS D'HEBÉCOURT, qui, par oubli,n'auraient paa 
reçu de lettre de faire-part du désoa d# Dame Huber-
tiue-Hermauco-Heurictte Daniolle D HEBECOURT, veuve 
de Monsieur An Iré-Désiri SURDAYROLLE3, d .cé iee 
subitement à Roubaix, le 5 juillet IÏS . , dan» sa S lo an-
uoe, «ont priéa ds ocijaidéWr ïfe pit 3cnt aria nomme c 
tenant î'ou et db bien vouloir assister aux Convoi e t 
3erv:ue Solennels, qui auront lieu le mari i H juillet, a 
10 heures, eu l'église Saint Sépulcre, b, Roubaix. La me38e 
de convoi sera célébrée le lun li 7 dudit mois, à 8 
heures, les Vigiles seront ebautéoa le mémo jour, à 5 
heurrg du soir. — L'auemblée a 1» ma>ou mortuaire, 
ruo du Marquisat, 9. 

Les amis e t oonnaissMiofts de la famille DESBOUVRIE 
CARRE, qui, fur oubli, n'auraient paa reçu de lettre de 
f.tin-part du décès de Dame Félicité-Charlotte SELOSSE, 
veuve de Monsieur Jean Baptiste- DESBOUVRIE, décédée a 
Koubaix, le 7 juillet 1884, a l'âge de 79 ans, administrée 
des sacrements de notre Mèro la Sainte-Eglise, sont priés 
de considérer le présent avis comme en tenant lieu et de 
bien vouloir assister aux Convoi e t Service Solennels, 
qui auront lieu le jeudi 10 dudit mois, a 9 heures 1 \ ', 
en l'église Notre Dame, a Roubaix. LA Messe de Convoi 
sera célébrée le mercredi 9 courant, à 9 heures. Les 
Vigiles seront chantées le même jour, à C heures. — 
L'assemblée a la maiaon mortuaire, ruo du Chemin de 
Fer, 9. 

Un Obit Solennel du Mois sera célébré au Maître-
Autel de l'église Saint-Martin, h Roubaix, le jeudi 10 
juillet I--81, a 10 heures, pour le repos de l'âme de 
Dame Emile-Augustine Hyacinthe CAVROIS veuve de 
Monsieur^leuri DELATTBE, déoedée à Roubaix, le M juin 
ls>4, dans sa 51e année, administré des Sacrements de 
notre Mère la Sainte-Eglise LBS dames de la Conférence 
de Saint-Vincent-de«Paul feront célébrer un Obit le ven­
dredi 11 courant, & H heures, en la même église. — Les 
personnes qui par oubli, n'auraient paa reçu de lettre 
de faire-part sont priées de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu. 

Un Obit Solennel sera célébré en l'église de Notre-
Dame, h Roubaix, le mardi 8 jui l let 1884, à 8 heures l i t , 
pour le repos de l'âme de Monsieur WalterOscar DE-
GROOTE, décédé a Roubaix, l e 12 avril 1884, h l'âge 
de 20 ans, administré des Sacrements do notre Mère la 
Sainte-Eglise,]— Les personnes qui, par oubli, n'auraieut 
pas reçu de lettre de faire-part, sont priées de considé­
rer le présent avis comme en tenant lieu. 

Un Obit Solennel Anniversaire sera célébré on l'église 
Notro-Dame, a Roubaix, le mardi 8 juillet 1S84, à 
9 heures M , pour le repos de l'Ame de Monsieur 
Louis TIBERGHIEN, Propriétaire, veuf de Dame 
Rosine CUaMMML, décédé à R.ubaix, le H juillet 18^î, 

"a l'âge de 7-1 ans, administré dos Sacrements de notre 
Mère la Sainto-Egliso — Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient pta reçu de lettre de faire-part, sont priées 
de considérer le présont avis comme en tenant lieu 

Un Obit Solennel Anniversaire sera célébré en l'église 
de Mouveaux, le jeudi 10 juillet 1x84, à 0 heures, pour 
le re os d-s âm-s de Adélaïde R O U S 3 E V U , 
Aimée et Stéphani» SIX, décidées à Mouveaux, aiminia-
tr.:es des sacrements. Vous êtes aussi prié d'assistar a 
lObit Soltnnel Anniversaire, qui sera célébré en ladite 
église, le même jour, a Io" heures lr- , pour lo repos de 
l'aine de Monsieur Célestin-Hcnri SIX, décédé a Mou­
veaux, le 26 juin 135-3, dans sa &.'!e année, administré des 
sacrement.-. — Les personnes qui, par oubli, n'auraieut 
pas reçu de lettre de faire part, sont priées de oousidérer 
le présent avis comme en tenant lieu. 

Un Obit Solennel Anniversaire sera célébré Maitie-
Aute! de l'églLe de Notre-Dame, a Roubaix, le mercredi 
M juillet 1884, à 10 heures, pour le repos de l'âme de 
Monsieur Edmond JACQZ, époux de Dame M< r:a HEN-
N E U S E , décode a Roubaix. le I juin ls»3, dans s a ^ J e 
anuéo et S mois, administré des Sacrements de notre 
Mère la Sainte-Eglise. — Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont priées 

Le prix d'ouverture (au trot monté) a été gagné 
par ('lary première, à M. Corman; second Carlos, 
également à M. Corman. 

Le prix île la plaine (au trot monté) a été rem­
porté par Roublard, à M. Soenen, battant Dia.ia, 
seconde, à M. Venkinderen, et Espérance, trji-
sièrae, à M. F. Delangle. 

Dans le prix du commerce, au galop et pour 
poneys, deux partants seulement. Pomponette à 
M. Chasting, e*t arrivée première, battant de plu­
sieurs longueurs Bijou., à M. David. Le Jockey('. >.) 
qui montait Bijou est tombé trois fois consécuti­
ves. 

Knfin dans 'e Grand International au trot attelé, 
lï c'urs« a été annulée par le jury: D3ux arai­
gnées se sont brisées, l'une attelée à Pierrot, ap-
pi rtsnant à M.Maonaut; l'autre attelée à Polisson, 
appartenant à M. Corman. Espérance qui est ar­
rivée première au poteau a été disqualifiée com l e 
ayant coupé deux fois LilUe-Tom, arrivé second et 
qui lui-même a été disqualifié ponr avoir galopé. 

Après la course des poney», un incident s'est 
produit : deux chevaux sur cinq inscrits ont seuls 
pris part à la cours». Celle-ci terminée, les pa­
rieurs sur les chevaux absents ont voulu se faire 
restituer par ies Bookmakers le montant de leurs 
paris. Après une discussion très longue et très ani­
mée, et pour se conformer à la décision du jury, 
les Bookmakers ont fini par faire droit aux récla­
mations des parieurs. 

Néanmoins, pc ,r qua ce fait, ou tout autre du 
même genre,ne se représente plus, nous engageons 
la Société des courses à faire, dans le plus bref 
délai, un règlement qui sera affiché et exécuté par 
tous. La loi est facile à appliquer, mais encore 
faut-il qu'il y ait une loi. 

D^mrin, lundi, courtes do haies, à 3 h. 1|2. 
Train spécial, départ de la gare du Nord à 1 h. 

55 m. La Compagnie des omnibus fera partir à 
1 h. 45 m des voitures qni entreront sur la plaine. 
(D.'partdu Café Caron pl:ice de Uihour). 

Si le temps est propice, nous ne saurions trop 
encourager nos concitoyens à aller passer quelques 
heures agréables, tout en encourageant la jeune 
société des Couines de Quesnoy-sur-Deùle. 

FAITS DIVERS 
Le brouil lard en Ecosse. — Les côtes d'Ecosse 

ont î le obscurcies pendant trois jours p ir un 
brouillard tellement épais que la navigation a été 
considérablement entravée. 

I lisieurs steamers ont échoué sur les côtes, 
d'autres ne sont pas arrivés à destination et leur 
absence inspire de graves inquiétudes. 

Une fille garçon. — Un cas très curieux de sup­
position U'état-civil, et d'autant plus rare qu'il s'est 
produit à Paris, oii tes constatations sont faites 
d'une façon sérieuse 

Louis R..., né à' Paris, le 22 mars 1857, a été 
inscrit à la mairie do Belleville sous les noms de 
Louise Eugénie. 

Louise, rlevée comme une tille, en a porté les 
vêtements jusqu'à ces derniers temps. Un de ses 
frères, impliqué dans le mouvement communa,-
list'j, ayant été déport', Louise le suivit avec sa 
mère pour le soigner, et ne rentra en France que 
très peu de temps avant l'amnistie. 

A son retour, un de ses oncles « la » recueillit et 
« elle » vùcut là de la môme vie que sa cousine, 
sans que rien M trahit les apparences de son 
sexe. 

Ce n'est qu'il y a «ix mois, cjue l'intéressé a 
quitté les jupons et revêtu les habits d'homme, 

Louis est alors autre nu service d'un mécanicien 
et promet de dev -nir un habile ouvrier. 

Le procureur de la République a été saisi ces 
jours derniers d'une demai de en rectillcation 
d'état-civil, appuyée sur los déclarations des doc­
teurs Pozzi etBroqardel qui ont constate l'erreur. 

Inhumation précipitée.— Samedi, vei2 quatre 
heures, deux porteurs des pompes funèbres allaient 
procéder u la mi>e en bière du sieur Legrain, âgé 
de cinquante-sept ans, marchand à la toilette, dé­
cédé subitement, lorsqu'à leur grande terreur, le 
prétendu mort oUvrit iéS yeux iiu moment oit le-; 
employés le saisissaient pour ë mettre dans le 
cccue i l Immédlat^inent Hes derniers tirent uiàpa-
ra'tre la biôre, tandis que la famille était instruite 
de ce singu'ier fait de catalepsie. 

Un grand nombre d'amis et de parents prévenus 
par lettres furent informés immé liatement de ce 
qui se passait, tandis qu'un docteur, appelnen toute 
hâte, se rendait auprès du ressuscité qui. pris du 
délira occasionné probablementpar la vue de l'np-
pr-fa'l 'mérairj que l'on n'avait pas pu lui cacher 
K8 z rapidement, est mort dans la nuit. 

Cette affaire aeu lieu rue Lévis, aux B itignolles, 
et elle a jeté un émoi indescriptible dans tout lo 
quartier. On se demande comment le médecin de 
lVtat-civil, n'a p. s reconnu que la mort était appa­
rente. 

L'examen se fait d'une façon beaucoup trop sém­
inaire. 

Commeà v i n g t ans. — € Depuis six ans, je 
ouffrais d'un engorgement du foie et de la rate ; 

dès que j'avais mangé, mon ventre se tendait et 
j'avais des étouffements à mourir, de même quand 
le temps changeait, je ne pouvais ni sTiaagtt sti 
dormir Je pris de vos bonnes Pilules Suisses (l fr. 
50); dès la première boîte, je ressentis un grand 
soulagement, j'en suis à ma troisième boîte <=t je 
puis dire quo ma guorison est presque complète, 
car malgré nies soixante ans, le puis vaquer à m^s 
affaires comme par le passé. Je voudrais que tout 
le monde qui souffre eu prenne, car il serait vite 
soulag -. • Victoire MARCOT, Mascara (Oran). » 

A. Hertzng, pharmacien, 28, rue de Grammont 
Paris. 

TRIBUNAUX 

P A S - D E - C A L A I S 
Calais — Horrible accident. — Samedi soir, 

vers six heure» et demie, est arrivé dans la rue de 
Thermes, un affreux accident. Un enfant de neuf 
ans, était monté derrière nne voiture de louage et' 
selon un-j m'uvaiso habitude, tes jambes étaient 

LETTRES M0RTIV1RES & « OBUS ïïïï 
ALFRID RKBOUX — A V I S G R A T U I T dans le 
Journal de Koubaix (Grande édition) dans le Peiv 
Journal de Roubaix 

S P O R T 
Courses de Quesnoy-sur-Deûle 

Las courses de Quesnoy-sur-Deûle ont été beau­
coup plus brillantes que nou3 ne l'eussions o?péré. 

Un nombre considérable de piétonset une grande 
quantité de voitures y étaient venus de différents 
côtés. 

Au dire des connaisseurs, la piste est très bonne, 
quoique l'herbe soit un peu longue; les tribunes 
sont confortablement établies et, ce qui ne gâte 
rien, un buffet bien tenu se trouve dans l'enceinte 
du pesage. 

Entre chaque course, \'Harmonie de Quesnoy 
nous faisait entendre un morceau de son réper­
toire. 

T i w , H . , a première nouvelle du désastre de Bac-
Y9> 1 amiral avait saisi le conseil de3 ministre* 
de son intention de rappeler 1* général Miilot. Le 
président du conceil et le général Campenon n'a­
vaient pas partagé son avis. 

Arlourd'f lu i , l ' amira l P e y r o n ins i s t e e t r a p p o l l è 
q u e 1 a»-m<e d u T o n k i n d é p e n d d e l a m a r i n e . 

M. Ferry (Albert) 
_ Paris, 7 juillet 
On assure que M" Albert Ferry, maire de Saint-

iJiéyet avocat, serait prés d'obtenir les fonctions 
de premiar président à la cour d'appel de Nancy. 

Cette famille, dit l'Intransigeant, on le voit, 
s entend merveilleusement à te fairo entretenir 
par la République, qui a déjà à sa charge prés 
d une demi-douzaine de ces Ferry, dont le plus 
illustre possède i son actif : le pain de sciure de 
bois du siège de Paris, le Tonkin et le choléra. ' 

Les Sœurs de charité 
Paris, 7 juillet. 

Il n'est pas imposible que les Sœurs de charité 
soient réinstallés, au moins provisoirement, dans 
dans les divers hôpitaux dont elles ont été chassées 
depuis trois ans, dans le cas où le choléra éclate­
rait à Paris. 

M. Quentin a remis sous pli cacheté, à tous les 
direct ursdes établissements hospitaliers, des pres­
criptions excessivement important is relativement 
au personnel d'infirmiers et d'infirmières à recru-
' r en e s d'épidémie. 

Ces plis ne seront ouverts qu'après constatation 
de plusieurs C-S de choléra bien caractérisés. 

On a pensé et on nous aflirme que te3 Sœurs de 
ch rit i, dont M. Quentin, au fond, connaît le dé­
vouement sans bornes, étaient visées dans cette 
note. 

U n nav ire anglais infecté 
Lisbonne, 6 juillet. 

La canonnière Quanza est partie aujourd'hui 
pour la côte de la province d'Algarve.Ce bâtiment 
servira à compléter le cordon sanitaire maritime 
établi pour empêcher l'importation de marchan­
dises provenant des ports suspect d'infeîtion cho-
léiiqua. 

Le vapeur anglais Carlhagena, part: de Mar­
seille pour Cardiff, e3t signalé de la station d'Ota-
vas comme ayant à bord deux cholfeiiques, chez 
lesquels la maladie a été constatéa après le départ 
de Marseille. 

Une note circulaire 
Londres, 7 juillet. 

On mande de Rome, G juillet, au Standard d« ce 
matin : Lo Pape a fait adresser une note aux di­
vers gouvernements d'Europe au sujet de la posi­
tion des missions catholiques on AIrique, et parti­
culièrement en Egypte, dans l'espoir de décider 
ceux qui ont le pouvoir de prendre des mesures 
plus effectives pour la protection des missionnaires 
et des catholique i paisibl< s dans ces contrées. Cet 
appel est adrr>£é t /cinlement au gouvernement 
anglais, avec lequel on m'assure que le Saint-Siège 
est, en ce moment, dans des rapports très intimes. 

Manoeuvres navales à Pola 
Vienne, G juillet. 

L'empereur François Joieph et la prince impé­
rial Rodolphe ont quitté Vienno par le chemin de 
fer du Midi, se rendant à Pola où vont avoir lieu 
les grandes manœuvres navales. 

L i police a pris des mesures extraordinaires 
pour assurer la voie sur laquelle on a trouvé, il y 
a quelques jours, une bombe de dynamit-3. 

Les dettes du roi de Bavière 
Berlin, G juillet. 

Le roi do Bavière a été dernièrement fort press'1 

par ses créanciers, par suite do la manie qu'il a de 
bàtif. 

Après avoir essayé, mais On vain, d'emprunter 
des fonds à Berlin et à Dormstadt, 11 a enfin pu 
e»*nclure un emprunt avec trois banquiers do Mu­
nich qui, acceptant comme garantie une des pro­
priétés royales, fourniront au roi des fonds suffi­
sants pour payer ses dettes dont le montant s'élève 
à 10,000,000 de marks. 

Incendies de fabriques 
Londres, 6 juillet. 

Une grande fabrique de laines, appartenant à 
MM. Kenyon, à Bury, Lancashire, a (te brdlée 
samedi soir. Les pertes sont évaluées a 300,000 
francs. 

Un incendie a également eu lieu à Nottingham, 
daas une fabrique de guipures. Le feu a gagné 
Une Wiison voisine cl a eausé des dommages 
considérable. Les pertes se montent h plus de 
600,000 francs. 

V i o l e n c e s c o n t r e l e s jjuifN 

On télégraphie do Saint-Pétersbourg : 
• « Voici quelques détails sur les troubles qui ont 

eu lieu, lo29 juin, à Nijni-Novgorod. 
» Vers huit heures et demie du soir, le bruit so 

répandit, dans le fauboutg de Kunawino, quo les 
juifs avaiant volé un oi faat chrétien, et l'avaient 
emmené à la synagogue. La foule se potti alors 
vers la synagogue. La police ne réussit pas ta i t d'a­
bord à dispor'ser les omeutiers, et demanda du 
renfort. Le gouverneur se rendit sur les lieux et 
donna l'ordre de faire venir des troupes du camp 
établi hors de la ville. 

» Dans l'intervalle, des bandas de perturbateurs 
assaillirent tes passants juifs, les maltraité eut et 
finirent par arriver jusqu'aux abords de la syna­
gogue. Peu à peu, le rassemblement gros-iit et 
s'éleva au chiffre d'environ 2,000 personnes. 

» Un groupe se mit à démolir une maison habi­
tée par une famille juive, puis d'autres habita­
tions juives, dont les locataires avaient pris la 
fuite. I.es efforts combinés de la police, de deux 
compagnies d'infanterie et d'une sotnia de cosa­
ques parvinrent, vers dix heures seulement, à ré­
tablir l'ordre. 

» On dit que plusieurs israélites ont été tués, 
d'autres blessés; six maisons auraient été endom­
magées. 

» Une grande quantité de meubles et d'objets ap­
partenant aux israélites ont été détruits et jetés 
dans la rue. 

» Le lendemain matin, tout un bataillon est en­
tré dans la ville, pour prévenir te renouvellement 
des trou'des. L'autorité a fait prendre soin dos 
personnes maltraitées On a opéré 150 arrestations. 
Le nombre des familles juives habitant le fau­
bourg do Kunvwino est de dix à quinze. » 

IIÊPEttlES TELEfiRAPillQlS 
{De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

Elect ion lég is lat ive du 6 ju i l le t 
(Circonscription de Libourne) 

M. Ouissier Saint-Martin, républicain, 7.668 
voix. Elu. 

M. Troplong, conservateur, 5.271 voix. 

L'amiraj P e y r j n e t le général Miilot 
Paris, 7 juillet. 

T/amiral Peyron ooninue à demander à ses 
collègues le rappel du général Miilot, et la nomi­
nation du général Brière de l'isle comme gouver­
neur général du Tonkin. 

J o u r n a l o f f i c i e l . — Sommaire ém 6 juillet. — 
PARTIE OKFICTEU.E — Uemi>e au président de la Répu­
blique, par M. Mateus, d«3 lettres qui mettant fin a la 
tniâsù'b qu'il retnpliseait îi Parit», eu qualité d'envoyé" ex­
traordinaire et miuifttré plénipotentiaire de» Ktits-Unia 
de Colombie. 

Décrets : portant publication et approbation de la dé­
claration destinée à régler les iiulemnit 's allouées au* 
pauYot jura de nleta de pêche, signée à Paris, le 11 moi 
1884, entre la France et lea Paya-Bas ; — portant clftsae-
ment au nombre des voies publiques de Paris de la rue 
récemment ouverte entre le boulevard d'Enfer et la rue 
Notre-Dame-dos Champs, dans le 6« MMsdljmMMfc; de 
la rue récemment ouverte en ire la rua Halle ot l'avenue 
d'Orléans, dans le ' \* arrondissement ; — portant fixation 
désalignements d'une partie de la rue Vitr.l, dans le 16e 

arrondissement ; des alignements et des pans o u p é s de 
la rue Brochant, e t d"s alignements des rues Lamandé et 
Caroline, dans le 17f airondiasement de Paris; — por­
tant promotions daus l'infant3l'e de marine. 

Décisions : conférant une tnfdaille d'honneur à un ma­
telot ; — portnnt nomination do trécorlers des invalides 
de la marine; — admettant des officiers d'infan erie de 
l'armée de t?rre a passer avec leur grade et leur ancien­
neté dt»ns l'iufauteile de marine. 

Documents du ministère de la guerre : 
Décret portant promotion dans l'artillerie et le cadre 

des officiers d'admimstration de la justice ufiUtr.ire. 
Décisions: poriant mutations dans le service d'étit-ma-

jor; — portant mutatiocs dans l'infanterie et 'e yéaftt ; — 
portant mutations daus le service de3 hôpitaux militaires 
etlescrvice de l'habillement et du campement ; — portant 
mutation d'une brigade de gendarmerie. 

— Sommaire du 7 fuiileU— P A I Q C o t n a n u . — 
Décret portant promotions dans le c >rps dos officiers mé­
caniciens de la marine. 

Successions en déshérenc3. 

D E R N I E R E H E U R E 
( De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÊCIA L) 

LE CHOLÉRA 
l 'aris, 7 juil let 1884 . 

Mauvaises nouve l l e s . 
A Toulon, on a compté dans la nuit neuf 

décès cholériques . 
A Marseille, la nuit a été mauva i se ;à !) h. 

itOcc matin, l'état-civil avai t enregistré seize 
décès cholér iques . 

L'hôpital provisoire a reçu cette nuit une 
vingtaine de cholér iques . 

Consei l des ministres 
Paris, 7 juillet. 

Le conseil des ministres, réuni extraordinaire-
mont sous la présidence de M. Grévy, a décidé à 
hâter la solution du conflit cliinois. 

L'ultim:ttum adressa à la Cuino comprendra une 
indemnité de 250 millions et l'évacuation d<?s pla­
ces du nord du Tonkin, sinon la France occupera 
Fou-tchou et autres places du littoral de la Chine. 

C'est là, assurément, le seul emploi à faire de ses 
capitaux pour le moment, puisque la situation gé­
nérale ec< a unique et financière de notre pays ne 
permet malheureusement pas de prévoir la hausse, 
mais, au contraire, peut faire craindre la baisse. 

20j,8juil.—1850 

E c h a p p e r à l a m o r t , aux insolations pour 
I fr. 95, c'est à peine croyable. Grâce aux paraso-
leils de ce prix de la grande maison, 52 lits, rua 
Esquermoise, Lille. Tout le monde ira en acheter. 

10887 

LE VINMPARATEIRAllGUET 
est le tonique le plus puissant pour guérir Aném e, 
chlorose, fièvres migraines mauvaises digestions. 
II convient surtout aux personnes épuisées par les 
maladies, le travail, les excès : 4 fr. la bouteille. 
Lyon ph. AVQVET. A Roubaix, ph COUVREUR. 

2048, 

C O M M E R C E 
V e n t e s p u b l i q u e s d e l a i n e s C o l o n i a l e s 

Arrivages à Londres, 
pourla3 e série d'enchères, relevés l e5 juillet 18-<t. 

Ouverture le 12 août 1881. 
Sydney 43.487 balle». 
Fort-Philippe 53.734 » 
Vau-Di<5men 2 .HbG » 
Adélaïde 15.750 » 
Swan-Kiver 1-6 » 
Nouvelle-Zélande 85 495 » 

Total Australie 203.1K8 balles. 
» Cap de Bonne-Espérance. ; 9 078 » 

Ensemble 242.564 balles. 
Réexpéditions probables : 

Australie . 25.000 b. . n n f t A 

CapdeB. -E . 1 5 . 0 0 0 » *"•***> » 

Arrivages actuels 202.564 balles. 
Cargaisons (Austral ie . . . . 112 012 b. .«o a*? 
flottrfutes(Cap de B . - E . . 2 i 9 2 t » 1 0 0 « B a j 

Arrivages destinés aux enchères. . . . 341 .50) balles. 
Anciennes ( Australie. . . .^ 32 000 b. «.• e-u} 
existences ( Cap d o B . - E . . . 6 , 5 0 0 » « • = > « 

Stock approximatif a l'ouverture . . . J 8 0 0J0 balles. 

Corps DU CHANGE, le 3 juillet 1881. 
Paris, courtsjou^i"). 19 à 2 0 MiUn,3m° is.!5.41a'43311 

d o . trois moiB 25.37 1 [2 a 10 Madrid» 46.00a 3[t 
Belgique » 25.41 l {4* I33| l Vienne » 12 .30k321] i 

PAUL PIEBRAKD, courtier. 

Etabl issement public d e la condit ion des laine3 
des soies et des cotons de Fourmies . 

Bulletin du mois de juin ISS ï. — Total du mois. — 
Nombre d'opérations : 1.5"^ ; poids, 434.700 k. 60. 

Laines peignées. — Nombre d'opérations : 9-Î6 ; poids, 
181.563 k. 70. 

Laines filées. — Nombre d'opérations : 016 ; poids, 
» 1.136 k. 9 1. 

Il a été fait, dans le courant de co mois, 658 opérations 
de titrage. 

Le Directeur, En OKIDAISE. 

B O U R S E D E L I L L E d u 7 jui l le t 
KMTBUNTS (v i l les e t départements ) 

L i l l e 1 8 6 0 , 104 5 0 . 
Li l le 1884 , 385 . . . 
Arment i ère s , 500 . . 
Koubaix-Tourcoing , 48 5 0 . 

CHAl ' . I l l JNSAOES 

Carvin ex-coupon, 1196 25. 
Kerfay (société anonyme), 740 . . . 

On offre de vendra : Béthune (77), »**; Bétlinne 
(81), »»»; Crédit du Nord, »»» •>»; Gaz de Wazem-
mes, >»» ; Aniche, 10,100; Anzin, 2,350; Bruay 
(Pas-de-Calais), 8,000; Bully-Grenay, 1,300; Car-
Vin, e x - c , 1,2.0: Courriôres, 28,000; Campagnac, 
405; Douohy, 1,900; Douaisienne, 135; Dourges, 
4 C00: Escarpelle (Nord), 5,025; Ferfay, société 
•\nonyme loi!' Lens, 22,300; Liévio, 5,500; Meur-
chln, 1,500; Thivencei'!.°s; 1 4 ° ; Vicoigne et Nœux, 
16|000; Denain ot Anzin, »•». . . 

On achèterait i Union linière du lNor.j- ""."'• j C " 
thunô {11), »•»; Béthune (81), »»» >»; Créait 2 a 

Nord, »»» »>; Gaz de Wazemmes, »»»; Le Nord, 
»,»»»; Aniche, 9,950; Anzin, 2,300; Blanzy (Saône-
et-Loire), »,»»»; Bri'ay (Pas-de-Calais), 7,875;Bully-
Grenay, 1,335; Carvin, e x - c , 1,195; Courrières, 
»»,»»»; Campagnac, 430; Douchy, 1,880; Douai­
sienne, 105; Dourges, 4,(500; Escarpelle (Nord), 
è,000; Ferfay, société anonyme, 74i; Lens, 22,000; 
Liévin, 5,425; Meurchin, 1,450; Thiyencelles, 125; 
Vicoigne et Nœux, 15,650. 

BOURSE COMMERCIALE DE P A R I S 
du lundi 7 juillet 1881 

Huile de colza. — Tendance calme. 
Cours précéd. Cours du jour 

67 — 

C O T O . \ S 
Le Havre, 6 juillet. 

Harohé calme. Vente» 200 balle». On eota diaponlb'a 
at courant fr. '1 . . . «/août fr 72 . , »/Mpt. fr. 73 . . , 
•/octobre fr. 73 50, s/nov. fr. 72 50, a/dee. fr. 72 2S, »/j«BT. 
fr. 72 50, s/février fr. 73 . , s/mars fr. 78 25, s avril fr. 
73 60, s/mai fr. 71 . les 60 kil. 

Le Havre, 4 juillet. 
Les courtiers assermentés, en révisant la cote légale, 

hier après-midi, tur place, l'ont laissée «an» changement. 
Le très ordinaire Nouvolle Orléans reste ainsi à fr. 71 50 
ot le bon ordinaire Oomra a fr. 59. 

Notre marché aux cotons se ferme au grand calme, sans 
changement dans les cours, pour le disponible. On ne 
cote rien a livrer, par navire aujourd'hui. Le bulletin des 
ventes comporte b62 b dont tV< b. des Etats-Unis e t 175 
b. de l'Inde, le tout en disponible Le terme est très 
calme. Les prix, faible» au début, sont mieux tenus eu 
clôture. On a coté 800 b. 

Le Havre, 7 juillet. 
Tente* : 44 ballos. Harohé calme. 

Liverpool, 7 juillet. 
Tente» : 10.000 balle». Marché irrégulier 

New-York, 7 juillet. 
Hiddling Upland, U 1/3. 
Recettes aux Etats-Unis : t l l balles. Inchangé. 
Cote» en cents du Mi ldling, classe américaine : k New-

Orléans, U / . Savannah, U 1/8. 

T I S S U S E T F I L É S 

Manchester, 5 juillet. 
Le ton du marché est très calme; seulement quelques 

petites affaires ont otj conclues en filé» pour l'Orient. La 
grève de Burnley exerce un» influence très défavorable 
sur les filés convenables pour la consommation. Les • cop 
yarus » en tout-ïs sortes sont preasis a la vente. Il n'y a 
rien de particulier à signa'er sur la position du marché 
aux tissus. 

Courant . . . 
Août . . . . 
4 derniers. 
4 premiers. 

69 — 
70 -

H u i l e d e l i n 

Courant . . . 
Août 
4 dernier» . 
4 premiers. 

Courant . . . 
Août . . . 
4 derniers. 

promiora. 

51 — 
5> 75 
52 25 

S p i r l t i e u x . — Tendance calme. 
44 25 | 

Stocks 

41 T5 
45 25 
45 50 

16,275. 

67 — 
60 — 
:o — 

61 — 
61 -
51 75 
6 i 25 

41 25 
44 75 
45 25 
45 75 

Farines. — 9 marques. — Tendance calmé. 
Courant 
Août . 
4 derniers 
I de novembre. 
Marque Corbcil 

47 75 
48 12 
48 91 
49 40 
51 — 

Circulation : 14,300 

B l é s . — Tendance soutenue, 

Courant 1 22 9J 
Août 2 ; 10 
4 dernier» I 23 75 
J de novem'ro I 24 — 

S e i g l e s . — Tendauoe calme 

Courant 16 26 
Août 16 25 
4 derniers l 17 — 
4 de novembre 17 25 

Temps : Splendide 

17 35 
17 80 
43 Cu 
4» 25 
51 -

21 90 
. 3 4 1 
23 60 
2» — 

16 M 
17 — 
17 25 

U ARCHES DE LILLE 

Epurée 
Œillette b g 

Lin étranger 
Chanvre . 
Oamellne 

HUILES 
l'hectolitre. 

Cours do « " O. pr. 
88 . . 
74 . . 

53 50 
51 . . 

QRAINE& 
l'hectelitr*. 

28 

2 ! I l . 
20 . . 23 . 
49 m .. 

18 . 18 

TOURT. 
le» 100 kll 

20 . . 20 50 

18 . . . . . 
21 75 25 . 
.'2 50 23 50 

17 18 

Marché de Cambrai du 5 juillet. 

A une épeque difficile comme celle-ci, on a le plus 
grand intérêt à ne pas immobiliser sas capitaux en 
achetant des valeurs, fussent-elles excellentes, car, 
du jour au lendemain, la baisse peut les atteindre, 
et, d'un autre côté, l'argent ne doit jamais rester 
improductif. 

Il faut donc trouver à l'utiliser, tout en le con­
servant toujours disponible, pour pouvoir profiter 
des bonnes occasions. 

Pour atteindre ca but, la meilleure chose à faire 
pst de 1'employor en r e p o r t o . Ce genre d'opéra­
tions, aujourd'hui très connu, offre, comme cha­
cun sait, une sécurité complète et procure un inté­
rêt très rémunérateur. 

La Caisse des reports, 59, rue de Richelieu,la 
plus ancienne maison de reports, fondée à Paris 
depuis plus de dix ans. offre au public le grand 
avantage de pouvoir utiliser son argent pour quinze 
jours, un mois, un trimestre et même plus, à son 
choix, tout en lui procurant un revenu rarement 
inférieur à 5 0 0, et pouvant même s'élever jusqu'à 
7 ou 8 0. 0. 

GRAINES (l'hectolitre). 
Colzanouveau . . . • à . . 
Colza vieux 
Œillet» nouv 
Gtmelinc 
L-n 

QRAINS (l'hectolitre). 
Blé blanc 18 . . a 10 
Blé roux 1 î . . 18 
Seigle 11 . . 1^ 
Esoourgeon . . 11 . . 13 
Avoine 
Orge 

HriLsa. 
Colza épurée 77 . . k . 
ŒM<«li» qttf 1!0 . . • 
Cameline 
Lin 5- . . 

Touimunx 
Colza 10 . . à I 
Œillette 15 . . . 
Lin du pays • 21 50 £ 
Cameline . . . 18 . . 

FARINKS 
Farinel-«qté 32 . . k . 

— 2» — 80 . . . 

H O U B L O N S 
Pamel-lez-Alost, 4 juillet. 

Le tempH continue k être favorable aux plantation», e t 
sous le rapport de la croissance noua avon» eu progièe 
sensible depuis huit jours; aujourd'hui la plant? souffre 
plus de retard. Quant k la vermine qui c m t m u e k couvrir 
as3ez sérieusement une partie des houblonnières, il es t 
certain qu'elio ne pourra risiater aux chaleurs actuelle», 
et . sauf accident u!' .'rieur, noua espérons aussi avoir sou» 
peu, une amélioration k signaler sous ce rapport En 
somme nous estimons que la situation générale de» plan­
tations de la contrée d'Alost est loin d'être alarmante, e t 
comme nous sommes encore k plus de deux mois de la 
cueillette, il n'est certainement pas trop tard pour obte* 
nir encore un plein rendement. 

M É T A L L U R G I E 
Qlasgow, 5 juillet. 

Stock à ce jour sur place 588,800 tonneaux contre 
384,7U0 tonneaux l'an dernier k la même date correspon­
dante. 

Hauts-fourneaux en activité 96 contre 113 l'an dernier. 

C U A R B O . X S 
Dusseldorf, 3 juillet. 

Les expéditions sont actives ; prix sans changement. 
On cote comme suit : charbons tout venant Km b.80 Jk 

8 . . , chat bons flambants MÉBfc b.20, charbons gras 5 . . 
è 5.8 , charbons maigres t 4'0 à 6 . ., gros charbons flam­
bants 7.5 i k 8.b0, gros charbons grasb.Sj k 7.20, noisette» 
lavées Ima 7 . . à /.60, dito _'da 6.2-J k / . , dito grasse» 
3tia 5.20 k 6.2 l, menus charbons 3 . k 3.80, charbons k 
cokes i k I.6.I, ima 7.S0 a J.20, dito 2da petits 6.;0 k 
7.5U Rm, le tout par l,0Cj kil. 

C A F É S 
Le Havre, 5 juillet. 

Marché c ilme. Ventes 55,000 ballts. On cote Santoa gooel 
average disp. et sur courant fr. 53 5 ', «/août fr. 53 50, 
«sept. fr. 51 . . , B/oct. fr. 5» 50, s/nov fr. 65 . . , s,doc. 
fr. 55 2 , s/janv 5 . 75, »,fév., fr. : S 25, s/mars fr. 56 69, 
s.avril fr 57 l?s60 kil. 

En disponible on a vendu 200 sacs Haïti Cap k fr. 54 50; 
ï 5 0 sacs Haïti Port-au-rrinco de fr. 55 k fr. „7 ? 300 sac» 
Santos non lavés k' fr. 64 ; i 0 'sacs dito triage» de fr. 47 
k fr. 4 2 ; 10 i sacs Haïti Gonaivcs k fr. &î l«s 50 kil. en­
trepôt. 

P É T K O L E 

Brème, S juillet, 
Marche terme ; disponible, 7.25 Km, »ur août 7,10, sur 

août-décembre, 7.60 Rm. 

BUIM DE PARIS du lundi 7 
(Par dêptch» télégraphique). 

1 heure 2 5 
T*Mum couse A TIR m; 

cornus 
précédent, 

V A L E U R S 

7 6 2 5 
77 72 

106 82 

i27Ô '.. 

1652 5 0 
19C0 . . 

294 . . 
93 16 

1192 . . 
7 8 0 

462 60 
6 0 2 50 

657 50 
307 5") 

3 0 0 français n o u v e a u 
3 0 / 0 français 
3 0 /0 amort i ssable 
4 1/2 français 
Banque de France 
Fonc ier de France 
Crédit généra l français 
Mobi l i er français 
Chemin de fer d u N o r d 
S u e z 
E g y p t i e n 6 0 /0 
6 0 /0 I t a l i e n 
L y o n 
6 0 /0 T u r c 
Banque de F*>yi A u t r i c h i e n s . 
Banque o t t o m a n e 
Mobi l i er espagnol 
Chemins autr ich iens , 
Chemina lombards 
Saragoaee . . 

COURS 
d u jour . 

7 6 2 0 
77 6 6 

100 77 

1276 . . 

1890 . . 
291 2 5 

9 3 0 5 
1190 . . 

7 8 0 
4 6 2 6 0 
S9S 7 6 

6 5 6 2 5 
806 3 5 

Cours de) S heures 

COURS 
précédent, C O U R S A T E R M E COURS 

dn Jour, 

77 
76 

8 0 
32 

106 85 
93 

657 
780 
294 

1895 
755 

1191 
1615 
1285 

368 
376 

. •• 367 

1272 

22 

50 

.. 

. . 

3 0 0 français noavean 
3 0/0 asaoruseabie 
3 0 /0 
6 0/0 
Italien 
Autrichien 
Turc 
Egyptienne 6 0/0 
Suez 
Actions Est 

— Lyon 
— Nord 
— Orléans 

Obligations Est 
— Lyon 
— Nord 
— Orléans 
— Nord-Est . . 

Crédit-Foncier 

77 60 
7 6 12 

106 Od 
9 3 . . 

6 5 6 . . 
777 . . 
291 . . 

1878 . . 
7 6 5 . . 

1190 . . 
1660 . . 
1285 . . 

3 6 9 . . 
3 7 4 . . 
3 8 0 . . 
368 7 5 

1276 '.'. 

Cours de 4 heures SO 

COURS 
précédent, 

COURS DE CLOTURE 

C A F É S 
Bourse du Havre, du 7 juillet, 11 heures de matin 

Janvier . . . 
Février . . . 
Mare 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet. 
A o û t 
S e p t e m b r e 
O c t o b r e . . 
N o v e m b r e 
D é c e m b r e . 

C o u r s 
précédents 

66 25 
E6 75 
67 25 
57 76 
53 . 

63 75 
64 . . 
64 60 
65 .. 
56 50 
55 76 

Cours 
d u jour 

66 
5 6 
56 
67 
57 

6 3 
63 
64 

75 
2 5 
60 

75 

5 0 
60 

54 5 0 
55 
65 25 

7 6 
Té 

106 

1276 

325 
1651 
189-2 

• M 
9 3 

1195 
7 

4 6 2 
6 0 0 
165 
656 
312 
420 

37 
82 
90 

25 

25 
50 
50 
3 0 

8 2 
60 

25 
50 

3 0 0 nouveau 
3 0 0 amort i s sab le . . . . . . . . 
3 0 /0 français 
4 1/2 0 /0 français 
Banque de France 
F o n c i e r d e F r a n c e 
Crédit général français 
Mobil ier français 
Chemin de fer d u N o r d . . . . 
S u e z 
E g y p t e 6 0 / 0 
• 0 /0 i tal ien 
Chemin de fer de L y o n 
5 0 /0 turc , 
Banque des p a y s autr i ch iens . . 
Banque o t t o m a n e 
Mobil ier espagnol 
Chemins autr ich iens * 
Chemins lombards 
Saragosse 
Crédit lyonnai s 

t O T M 
du j . u r 

7 6 
77 

106 
4 9 8 0 

1651 
I8C7 
2 9 5 

92 
1185 

7 
462 
595 
165 
657 
307 

Cours de clôture au comptant du 7 juillet 

COURS 

précédent, VALEUR» 

76 40 
7 8 . . 

106 7 5 
106 9 0 

corn» 
du jour. 

3 0/0 nouveau • . . . . 
3 0/0 amortissable i l 76 05 
3 0/0 — 1884 1 77 60 
4 1/2 0/0 1 106 80 
4 1/2 0/01883 \ 106 70 

Le dlreotenr-géraiit ; A U M » RRBOUX. 

Raubali.—Inrp. A u u n REBOUX, rus N e w s 
nt*t— à LUi,.j 

file://�/nonyme

